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S. Exc. Monsieur Colin I. Powell 
Secrétaire d’État 
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Monsieur le Secrétaire d’État, 
 

Nous nous adressons à vous pour vous prier instamment d’intervenir afin que les 
États-Unis réintègrent l’Organisation internationale du Café (OIC), qui est la principale 
instance intergouvernementale, tant pour les pays producteurs de café que pour les pays 
consommateurs.  Les Membres de l’OIC vont se réunir au cours de la semaine du 
15 septembre ce qui pourrait donner aux États-Unis l’occasion de faire valoir leurs intentions 
à cet égard. La réintégration des États-Unis est dans notre intérêt national car la participation 
à l’Organisation permet de relancer l’industrie du café de Colombie et de réduire, de ce fait, 
les cultures illicites dans les régions de caféiculture de ce pays, qui représentent, de plus en 
plus, une source de financement des organisations narco-terroristes. 
 

Vous n’êtes pas sans savoir que l’industrie mondiale du café traverse une très grave 
crise qui a un impact dévastateur sur les exploitants de café. Ceci est particulièrement vrai de 
la Colombie qui, au cours de la dernière décennie, a subi une chute de près de 50% de ses 
revenus caféiers. Cette crise amène certains exploitants de café en Colombie à se recycler 
dans des cultures illégales, mais fort profitables, telles que la coca et l’opium. Dans certaines 
parties du pays, 20% des terres qui étaient précédemment consacrées à la production de café 
ont été reconverties de la sorte. 
 

Le problème est amplifié par la dispersion de plantes de coca et d’opium entre les 
arbustes de café ce qui rend la pulvérisation aérienne moins efficace. En outre, nous avons 
reçu des rapports indiquant que des caféiculteurs au chômage sont maintenant mobilisés par 
des groupes narco-terroristes pour l’exploitation, la cueillette et la transmission de drogues 
illégales. Étant donné que 90% de la cocaïne et un pourcentage croissant d’héroïne qui 
rentrent aux États-Unis proviennent de la Colombie, il y a là une tendance qui constitue une 
menace directe pour notre sécurité nationale et notre guerre contre les drogues. 
 

L’instabilité économique provoquée par la crise du café en Colombie pourrait avoir 
un impact direct sur nos intérêts de plusieurs autres façons. Tout d’abord, le chômage élevé 
dans les régions de caféiculture en Colombie et dans d’autres pays d’Amérique latine pourrait 
occasionner le déplacement de populations rurales et entraîner la migration urbaine – 
notamment l’immigration illégale vers les États-Unis. Deuxièmement, la crise du café pèse 
sur de faibles conditions économiques en Colombie et dans d’autres États producteurs de café 
de la région et entrave, de ce fait, leur capacité de réaction aux menaces contre leur sécurité, 
telles que le narco-terrorisme. 
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À notre avis, une démarche importante pour la revitalisation de l’industrie du café en 
Colombie serait la participation des États-Unis à l’OIC. Dans la mesure où nous sommes le 
premier pays consommateur de café, notre intégration à l’OIC renforcera notre aptitude à 
faire face à la crise et à promouvoir des politiques bénéfiques pour des pays, tels que la 
Colombie, qui produisent un café de haute qualité. Nous pensons également qu’une plus 
grande attention et des ressources plus importantes devraient être consacrées aux exploitants 
de café afin de les aider à développer des marchés rentables ou, le cas échéant, à exploiter 
d’autres cultures de rapport. 
 

En outre, la participation à l’OIC constituerait une évolution positive pour les 
consommateurs américains. L’OIC est en faveur de solutions axées sur le marché pour sortir 
de la crise actuelle du café et elle œuvre également pour faire en sorte que les 
approvisionnements de diverses variétés de café provenant de nombreux pays continuent à 
être disponibles. L’influence des États-Unis au sein de l’OIC pourrait renforcer les actions en 
faveur de ces objectifs. 
 

La participation des États-Unis à l’OIC est fermement soutenue par l’Association 
nationale du café, laquelle représente tous les segments de l’industrie américaine du café, y 
compris de nombreuses petites et moyennes entreprises. 
 

Nous sommes à votre disposition au cas où vous auriez besoin de renseignements 
complémentaires. D’avance, nous vous remercions de bien vouloir vous pencher sur ce 
dossier. 
 

Veuillez agréer, Monsieur le Secrétaire d’état, l’expression de notre haute 
considération. 
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 internationales 
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Cc : L’Honorable Condoleezza Rice 
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